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Iberia

4. Seville et la maison
surcour

PAR

Antonio Barrionuevo
Francisco Torres

Les changements de culture dominante dans la ville de
Seville (ville tartesienne, romano-visigothe, hispano-
musulmane, christiano-baroque), ainsi que le role de
grande metropole qu'elle exerga pendant plusieurs de
ces periodes culturelles, souligne la necessite d'etablir
des bases plus solides pour la connaissance des
caracteristiques formelles des villes que l'on pourrait classifier
comme appartenant ä la «culture mediterraneenne». On

ressent dans la construction de la Seville du XVIIe siecle
les inquietudes que les Solutions formelles de la ville
musulmane ont du susciter aupres des construeteurs de
la ville baroque. La Giralda, minaret principal de la ville
islamique, ayant subi des transformations importantes
au style de la Renaissance au debut de la domination de
la culture chretienne, continue ä etre le Symbole de la
ville contemporaine.

Apres la conquete castillane
(XHIe siecle), la ville fut divi-
see en «concessions», c.-ä-d.,
en quartiers paroissiaux bases
sur la structure urbaine pre-
existante. Ces nouveaux centres

d'habitation, les marches
et les nouveaux centres reli-
gieux se consoliderent sans
alterer la forme de la ville.
Les limites de la ville etablies
par l'enceinte du Xlle subsis-
teront jusqu'ä la moitie du
XIXe et ne seront debordees

qu'ä notre siecle. Ce qu'on
connait aujourd'hui comme
le centre - la ville historique -
sera soumis ä de grandes
transformations.

Aujourd'hui, le centre
historique est sujet ä une
destruction que l'on analysera ci-
dessous et qui utilise comme
outil la planification proposee
par le Bureau municipal
d'urbanisme et la Commission
pour la defense du
patrimoine historico-artistique.

Pendant plus de cinq siecles,
la ville musulmane se developpe

sur le tissu urbain ro-
mano-visigoth. II s'agit d'un
type de ville qui etablit une
forte Separation entre l'habitation

et le centre. Aucune
structure publique importante

n'existait ä l'exterieur du
centre. La maison, de plan
complexe, etait capable de
satisfaire tous les besoins de
la vie. Si, dans la culture occi-
dentale, la conception du

monde peut se projeter dans
l'ensemble de la ville, dans la
conception islamique, le
monde se reduit ä la maison.

En 1771, le plan de Olavide
devient le premier releve ri-
goureux qui annonce dejä
une epoque de reformes
urbaines qui s'aeheveront dans
le siecle suivant: pour la
premiere fois, la ville apparait
dessinee sur un plan et pour
la premiere fois eile est plani-
fiee (fig. 92). Avec l'invasion
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91 a-d Sevilla. Rue, patio, logement/Strasse, Patio, Wohnraum



50 werk-archithese 35—36

PHm SEyiui
911 ««¦ :. .j

PRADO DE SANTA Jl'STAmWk+i .-¦.' ¦¦» ^r4Llf : DD

J M:7-m**X>,«

W I6 "7M lYaas
f!üs»ii-.. /

W
<C 4J4^J fe« D«*"¦h ö' iJ£

?&w
> «5ftjll \> ¦-¦ :

¦

W1 vSW;

VJVW^
K 5 /¦afl&l

^^> "-^iw^n"¦ ¦¦' '—A ^ ^YW. M
.-.-«DD.,

j.m^fw a -?^r1

3 3 ..„•'-¦
5>$*£3 joSS

_J-3
3

Wv wJ
!--•

*V^"\)tBfö

j^Ä.*; d¦J"

teöy iVJ":jVJ äsV!!_'S

.#_J^ D^^>- .<« ;

JJ %
==Bs~l

f
tJYMLClt/r,

,>•"

?-«*
¦. «"?,*- mm^'tyv-m-^ **:¦

92 Sevilla. Plan de la ville par Olavide (1771)/Stadtplan von Olavide (1771)

napoleonienne, les Operations

projetees dans le XIXe
donnent forme ä une Strategie

pour la nouvelle ville.
D'un autre cote, l'extension
interieure propose un modele
orthogonal homogene super-
pose au reseau des rues pre-
existantes, dans lequel s'ou-
vriront des places sur les
parcelles d'anciens couvents ou
de bätiments publics (Argüel-
les, Museo, Plaza Nueva).

La maison presente ainsi ä

la ville un espace interieur ra-
tionalise, une piece de plus
dans un nouveau Systeme
urbain. Dans cette analyse
schematique on doit souligner

le processus progressif
d'occidentalisation de la ville.

La consolidation typologique
de la maison-patio bour-
geoise, avec l'etablissement
d'une structure familiale, l'a-
daptation aux conditions cli-
matiques et l'evolution des
metiers de la construction,
cree les modeles des grands
palais (Pilatos, Duenas) ou
des maisons de la haute
bourgeoisie (Bucarelli) et propose
la construction de l'enceinte
de la maison sevillane. On
aboutit ainsi ä une syntaxe
architecturale basee sur une
relation determinee entre
elements massifs et les elements
fragiles, syntaxe qui n'est pas
trop eloignee de la tradition
islamique. En meme temps il
existe une volonte claire de

definir l'espace collectif en
relation avec la rue et la ville,
une relation ouverte, ambigue,

de fluidite oü les limites
entre le domaine public et le
domaine prive s'effacent.

Le type general de la
maison-patio

Dans la maison sevillane
traditionnelle, le patio reproduit
ä l'interieur l'idee de la ville
sous forme de place ou de
cloitre. Independant de la

rue, le patio des maisons
privees est le scenario de la vie
de ses habitants. Dans le
cadre de la typologie de la
maison-patio mediterraneenne,
la maison sevillane se caracte-

rise comme maison double:
l'une ä l'ombre, ouverte au
patio, dont le sol est recou-
vert de marbre, et dont les

murs sont revetus de faience;
l'autre fermee par une galerie
et ensoleillee en hiver. Le patio

est une chambre d'architecture

legere liee avec le reste

du bätiment. Des arcs sur
des colonnes en marbre ou en
metal, des contreforts ou des

piliers metalliques qui sup-
portent la galerie deviennent
le filtre de la lumiere estivale.
Ainsi, les reflets de la lumiere
et du ciel dans les vitres, et le
clair-obscur de la Vegetation
et des arcades fönt disparaitre
les limites spatiales.

Normalement le patio est
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93 Sevilla. Detail du plan de la ville avec passage Valvarena (1), Muraille (2) et differentes eglises/Plandetail mit Passage Valvarena (1), Stadtmauer (2) und
verschiedenen Kirchen

94 Sevilla. Detail du plan de la ville avec amphitheätre et Hospital de la Caridad (1)/Detail des Stadtplans mit Amphitheater und Hospital de la Caridad (1)
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95 Sevilla. Calle Santiago, Corral del Conde
96 Sevilla. Corral del Conde (Foto: M. Dominguez)
97 Sevilla. Groupe de maisons ä patio entre calle Santiago, calle Azafrän et calle Ave Maria, contenant le Corral del Conde/Gruppe von Patiohäusern
zwischen der Calle Santiago, der Calle Azafrän und der Calle Ave Maria, mit dem Corral del Conde

situe au centre de la parcelle,
entoure par des galeries.
Dans certains cas, les dimensions

de la parcelle l'obligent
ä s'accrocher au mur mitoyen
ou fönt disparaitre les galeries.

Le patio est lie ä la rue

par la maison-porte ou le
vestibule; c'est d'ici que part
l'escalier qui rejoint l'etage
superieur. La porte en fer forge de
l'entree et la fermeture de
l'escalier contrölent la clima-
tisation de la maison. La mai¬

son ä Seville a donc developpe

un mecanisme conceptuel
pour s'installer en divers
types de parcelles: des espaces
ouverts ä l'interieur de la
maison autour desquels on
peut ordonner les espaces ha¬

bitables. C'est pourquoi l'on
raconte, d'apres Fernando
Caballero, que quand un Se-
villan commande une maison,
il dit ä son architecte:

«Faites-moi dans cette parcelle un
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Sevilla. Passage de Valvanera; perspective
99 Passage de Valvanera; plan/Grundriss
100 Passage de Valvanera (Foto: M. Dominguez)

grand patio et de bonnes galeries et si

on a encore du terrain, faites-moi des
chambres.»

Corrales

«Les mots patios et corral
sont synonymes dans notre
langue», dit l'historien Joa-
quin Hazanas. Corral n'est
rien d'autre qu'un grand patio

entoure de logements. Les
formes les plus anciennes du
corral resultent en effet de la
construction dans une parcelle

interieure (verger ou cloi-
tre) d'un bätiment d'une
profondeur minimale, qui suit les
limites de la propriete. II s'agit

d'une structure typologi-
que simple, definie par la
presence de galeries superieures
qui en occupant une parcelle
interieure delimitent le corral
des voisins. La prise d'eau,
les Services et la buanderie
s'installent dans le patio. Les
cuisines minimales occupent
un petit endroit ou une niche
ouverte dans les murs, Les
deux, patios et galeries
deviennent le sejour des
habitants; les chambres, generalement

une ou deux pour chaque

famille, sont pour
dormir.

La «Casa de Vecinos»

On peut definir la «Casa de
Vecinos», la «maison des
voisins» typique de Seville, comme

maison" dont les
logements beneficient d'un
certain degre de complexite: les

structures ä double profondeur

avec deux patios. Chaque

famille possede au moins
trois chambres, y compris les
Services. Une Situation de
demande plus exigeante produit
une amelioration des
logements que le maitre de

l'ouvrage introduit dans des Schemas

typologiques de la maison

traditionnelle. La plus
grande qualite, le meilleur
equipement et independance
des logements signifiera une
augmentation de Fautonomie
du patio comme element
structurant qui definit l'image
de la maison.

Le passage de Valvanera

Le passage de Valvanera
d'aujourd'hui (fig. 000) fut
construit dans trois epoques
differentes, ce qui est visible
dans chaeune de ses parties
ainsi que dans les techniques

et les elements formeis de sa

construction. En 1889 furent
realises les logements en galerie,

relies avec la rue par un
couloir profond. En 1916
seulement la maison donnant sur
la Rue San Luis est comple-
tee. Finalement, en 1930, la
partie posterieure a ete reliee
avec la rue de la Torre, ce qui
a converti le tout en passage.
Le hasard des transformations

successives - la conversion

de la «Casa de Vecinos»
en passage fait de Valvanera
l'endroit oü l'on voit la fusion
de la maison, de la rue et de
la ville. Valvanera est selon
Aldo Rossi

«... une maison et une rue, un pont
et un chemin en meme temps qu'un
passage depassant la definition topo-
graphique pour signifier le pas vers
une nouvelle architecture oü les gens
se retrouvent et sont libres, oü la
realite devient la base et l'objectif de

l'imagination. Valvanera pourrait
etre un roman ou un film, pour moi,
c'est un de mes meilleurs projets.»

Höpital de la Caridad

L'hopital de la Caridad se

situe sur une partie du chantier
naval construit par le roi
Alphonse X le Savant en 1252.
Des que la flotte castillane ne

l'utilisa plus, ces nefs ont ete
louees aux vendeurs et aux
commercants, ou pour heber-
ger des fonctions publiques
telles que douanes, marche
de poisson, etc. L'ordre de la
Santa Caridad, un des
locataires de ces espaces, s'oecu-
pait du sauvetage, de l'enter-
rement des corps qui appa-
raissaient dans le fleuve
autant que de l'aide aux necessi-
teux qui abondaient dans le

quartier du port. Vers 1664,
Bernardo Simon de Pinera
construisit l'eglise et le
bätiment actuel de l'hopital.

On reconnait facilement la
relation avec le modele de la
maison ä patio type Renaissance,

surtout dans le patio le

plus proche de la rue (pour
lequel on effectua le plus
grand effort en remplacant le

mur ancien par une aile portee

par une arcade). Par la
suite, l'hopital s'installa
derriere ce corps du bätiment entre

les murs epais de l'ancien
chantier naval.

Traduction de l'espagnol:
Martin Dominguez (version
abregee)



54 werk-archithese 35-36

101a

102

- «Di

a ,j
^*%#^

¦ Sm
01b

-U
*̂

l \
101c

X

lOld

fl« '

s&j

;V*
t

^rfk«A
103

u rr "^
^ 4J

-w
*Ss/

Sf wJ~~—M&¦-^j
"«.,

* \ ff
{ Y\'/

NJ

?5 £_/Tri i
101 Sevilla. Hospital de la Caridad. Vues/Ansichten
102 Isometrie
103 Sevilla. Plan de la ville par Olavide; Detail/Stadtplan des Olavide; Ausschnitt
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